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Devises 
étrangères 

Dollar (Usd) Euro Livre Sterling Naïra Cedi Rand Yen Yuan  Dirham (Aed) Roupie (Inr)

FCfa (XOF) 577.83 655.96 7328.97 1.59 116.18 40.05 5.12 83.75 157.28 8.06

Services de télécommunications au Bénin
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En ces temps de crise alimen-
taire sur fond inflationniste et 
de remous géopolitiques, l’hu-
manité assiste impuissamment 
à des restrictions  d'exportation 
de céréales et ... ●● (Page 11)

Est-ce le retour du 
protectionnisme ?

Crise alimentaire mondiale 

●● (Page 10)Institutions internationales

Hausse de 139,4 % du 
volume des paiements 
électroniques en 2021

Transactions financières

Le rapport annuel d’activités 2021 
de l’Autorité de régulation des 
communications ... ●● (Page 02)

La rentabilité au 
prix des risques 

Vente à la sauvette

Les vendeurs de rue qui ne dis-
posent pas de magasin pour se 
stabiliser s'observent, de nos 
jours un peu partout dans nos dif-
férentes villes mais en particulier 
à Cotonou. Cette ... ●● (Page 11)

La BAD dévoile 
ses priorités clés 

Financement climatique

La 77e assemblée générale des 
Nations unies a été l’occasion 
pour la Banque africaine de 
développement (Bad) de mener 
plusieurs échanges fructueux 
autour de ses priorités straté-
giques. Ces  ... ●● (Page 04)

La BRVM ouvre sa 
séance de cotation 
du jour en baisse par 
rapport à la séance 
précédente...

La BRVM ouvre
en baisse

Bourse Uemoa
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Moov Africa lance la 
Sim virtuelle « e-SIM »

Gratuit.  
Facile. Sécurisé.  
La banque mobile  
au bout des doigts.*

Quel que soit votre téléphone !
*  Service disponible pour les abonnés MTN et Moov Africa

*826#*826#
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Dans le cadre des élections légis-
latives de janvier 2023, dans sa 
mission de paix et de cohésion 
sociale, le Médiateur ...

Le Médiateur de 
la République 
invite à la paix

Elections législatives
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En Côte d’Ivoire la filière cacao 
joue un rôle socio-économique 
important fournissant jusqu’à 
40 % des recettes d’exportation. 
Face à la mauvaise ... ●● (Page 06)

Le kilogramme de cacao 
coûtera 900 Fcfa durant 
la campagne principale 

Côte d’Ivoire
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●● Eco-Une

Eco secret
Uemoa : La monnaie électronique a le vent en poupe, les fraudes aussi
La Banque centrale des Etats de l’Afrique de l’ouest (BCEAO) a publié son 

rapport semestriel de surveillance des moyens et services de paiement à fin 
décembre 2021. Le document révèle une hausse en valeur des opérations 

de monnaie électronique, mais également des fraudes dont le montant aura presque 
quadruplé sur un an. Selon le rapport de 12 pages, le nombre d’opérations de mon-
naie électronique durant le second semestre 2021 est ressorti à 2,97 milliards évalué 
à 35.649,93 milliards de F CFA contre 2,42 milliards représentant une valeur de 
25.465,57 milliards de F CFA le semestre précédent.  

Jean-Claude KOUAGOU

La recherche d’un logement à louer dans la ville de Cotonou et ses 
environs relève de l’exploit au terme d’un chemin de croix. Trois 
situations se présentent. Il y a d’abord le coup du hasard qui peut 

jouer en faveur d’un futur locataire à la recherche de logement. Dans ce 
cas, ce dernier peut être informé de la disponibilité d’un logement auprès 
d’un propriétaire et négocier directement son bail. Ces cas sont vraiment 
rares. Il y a ensuite ce qu’on peut qualifier d’accès à une location par 
substitution. Dans ce cas de figure, c’est un locataire qui, se mettant dans 
les dispositions de libérer le logement précédent, en informe ses connais-
sances jusqu’à rencontrer une qui exprime le besoin de louer une maison 
de même standing. Enfin, la dernière possibilité dans la recherche de 
logement est la plus répandue. Il s’agit du recours aux services d’agents 
immobiliers, communément appelés « démarcheurs. » Ces personnes 
qui, en réalité, n’ont pas la qualification d’agents immobiliers se sont 
investis dans le secteur et ont fait main basse sur les logements locatifs.
Ainsi, ils sont pratiquement indispensables dans le service. Dans tous les 
cas, ils profitent bien de ce métier qui leur procure les ressources dont ils 
ont besoin pour satisfaire leurs besoins fondamentaux. Avoir recours au 
service express des démarcheurs fait gagner vraiment du temps. En une 
demi-journée, le futur locataire aura parcouru avec le démarcheur plu-
sieurs maisons destinées à la location. Au terme de ce périple, il lui est 
loisible d’opérer un choix conséquent. 
Mais pour bénéficier des services du démarcheur, il faut se soumettre à 
son protocole qui impose d’abord de s’acquitter de ses honoraires de dé-
placement qui s’élèvent à 2000F par déplacement. Avouons qu’en déses-
poir de cause, l’acquéreur cède à cette forme d’escroquerie. La seconde 
disposition de ce protocole qui n’est écrit nulle part, est le paiement par 
le locataire au démarcheur d’une prime ayant la même valeur locative 
mensuelle de la maison mise en bail. Ainsi, pour un loyer de 50.000F le 
mois, il faut payer au démarcheur 50.000F. Si la valeur locative est de 
200.000F le mois, le démarcheur vous prend 200.000F. Et ces dépenses 
ne comptent pas pour le propriétaire. En effet, après avoir payé les hono-
raires de déplacement et la prime qui équivaut à la valeur locative de 
la maison, il faut payer les avances sur loyer et une caution d’eau et 
d’électricité. Dans cette logique, il était loisible à chaque propriétaire sui-
vant sa vulnérabilité ou non de fixer le nombre de mois pour les avances 
sur loyer. Heureusement, de ce point de vue, une réglementation fixe à 
trois mois le nombre des avances sur loyer. Le recours aux services des 
démarcheurs est partagé entre service express et escroquerie. Mais tout 
le monde s’en accommode en faisant contre mauvaise fortune bon cœur. 
Sauf que cela fait trop dépenser l’acquéreur. Il est à souligner qu’à côté 
des démarcheurs, il y a des agences immobilières plus structurées qui 
opèrent dans le secteur. Elles sont plus dans la location des appartements 
et des parcelles. A ces agences immobilières, il faut payer un pourcentage 
sur les montants des achats.  

Cela nous étreint

Cari du jour

Aux décideurs ...Transactions financières au Bénin

Hausse de 139,4 % du volume des paiements électroniques en 2021
Le rapport annuel d’activités 2021 de l’Autorité de régulation des communications 
électroniques et de la Poste (ARCEP Bénin) indique que l’utilisation des services de 
paiement électronique est en progression au Bénin. 

●● Abdul Wahab ADO 

Au 31 décembre 
2021, le volume 
et la valeur des 

paiements sont respective-
ment estimés à environ 56 
millions d’opérations et 413 
milliards de FCFA contre 
23,3 millions d’opérations 
et 201 milliards de FCFA 
en 2020. Selon le rapport 
de l’Arcep Bénin, l’aug-
mentation s’est traduite en 
2021 par des hausses de 
volume et de la valeur des 
paiements, respectivement 
de 139,4% et de 105,2%. 
La valeur moyenne d’un 
paiement électronique est 
estimée à 7385 FCFA contre 
8615 FCFA en 2020, soit 
une baisse de 14,28%. La 
part des paiements électro-
niques sur l’ensemble des 
transactions totales s’élève 
respectivement en volume 
et en valeur à 6% et 6,8% 
en 2021 contre 3,87% et 
4,66% en 2020 au 31 dé-
cembre 2021 selon l’Arcep 
Bénin. Il faut préciser que 
les transferts internationaux 
ne représentent que 0,5% 
du volume global des tran-
sactions effectuées en 2021 
pour environ 5,2 millions 
d’opérations. Le nombre 
moyen de transactions par 
point de service est estimé à 
4 457 en 2021 contre 3 463 
transactions en 2020.

Un accroissement 
des services finan-

ciers mobiles

Le rapport annuel d’activi-
tés 2021 de l’Arcep Bénin 
renseigne qu’au niveau du 
marché des services finan-
ciers mobiles au Bénin, le  
nombre global de points 
de services a atteint 208 
712 en 2021 contre 174 
177 points en 2020, soit un 
accroissement de 19,83%. 
Cet accroissement des 
points de service traduit le 
dynamisme de l’offre de 
services financiers mobiles 
au Bénin.  Le chiffre d’af-
faires des opérateurs du 
marché des services finan-
ciers mobiles est évalué à 
39,709 milliards de francs 
CFA au 31 décembre 2021. 
Ce chiffre a connu un ac-

croissement de 31,49% par 
rapport à 2020. Cette valeur 
de marché des services 
financiers mobiles est iné-
galement répartie entre les 
opérateurs à savoir 87,74% 
pour MTN MOBILE 
MONEY contre 12,26% 
pour MOOV MONEY. Le 
nombre de comptes asso-
ciés à des services finan-
ciers mobiles a atteint 6 360 
525 clients en 2021 contre 
5 253 233 clients en 2020 
soit un accroissement de 
21,08% par rapport à 2020. 
MTN MOBILE MONEY 
détient 4 596 827 comptes 
contre 1 763 698 comptes 
pour MOOV MONEY.  Le 
taux de pénétration des ser-
vices financiers via la télé-
phonie mobile a atteint 51% 
au 31 décembre 2021 contre 
43% en 2020.
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Référentiel
Données Démographiques Valeur Sources
Population 11,49 millions 

d’hbtts
Statistiques mondiales (2018)

Densité de la population 100,17 hbtts/
Km2

Statistiques mondiales (2018)

Population de moins de 15 ans 45% FMI (2014)
Espérance de vie à la naissance 61,47 ans Statistiques mondiales (2015)
Taux d’urbanisation 44% Institut national de la statistique et de 

l’analyse économique (Insae), 2015
Population vivant avec moins 
de 1,25 dollar par jour 

36% Statistiques mondiales (2016)

Age médian femme 18,3 ans Statistiques mondiales (2015)
Age médian homme 17,5 ans Statistiques mondiales (2015)

Baromètres Bénin
Indice de fécondité 4,9 enfants par 

femme 
FMI (2014)

Taux de natalité 36,40 o/∞ Statistiques mondiales (2018)
Taux de mortalité 8,21% Statistiques mondiales (2015)
Taux d’accroissement naturel 2,78% Statistiques mondiales (2015)
Taux de mortalité infantile 55,68% Statistiques mondiales (2015)
Taux d’alphabétisation 52,55% Statistiques mondiales (2015)

Référentiel
Economie Valeur Sources
Croissance économique 6,7 BAD 2020
Pib par habitant 2415 $ 2018
Taux d’inflation -1,1% Institut national de la statistique et de 

l’analyse économique (Insae), 2019
Taux de croissance annuel du PIB  7,2 % juin  2019

●● Eco-Une
Services de télécommunications au Bénin 

Moov Africa lance la Sim virtuelle « e-SIM »
Après la carte mini SIM, la micro SIM et la nano SIM, le réseau de téléphonie mobile, Moov Africa met sur le marché béninois la SIM numérique. Le lancement de cette 
nouvelle gamme de produitS a été fait le lundi 03 octobre 2022 à Azalaï Hôtel.

●● Sylvestre TCHOMAKOU 

A l’ambition du gou-
vernement béni-
nois de faire du 

Bénin un hub numérique, le 
réseau Moov Africa Bénin, 
dans le domaine qui est le 
sien, répond avec des inno-
vations technologiques de 
dernière génération. Pour 
offrir une meilleure expé-
rience de la téléphonie 
mobile à ses abonnés et leur 
faire bénéficier les avan-
tages du numérique, l’opé-
rateur GSM qui couvre 
désormais le territoire na-
tional avec la 4G, a décidé 
de mettre à la disposition 
de la clientèle, la SIM vir-
tuelle ou eSIM. Devenant 
ainsi le 1er opérateur à 
proposer cette expérience 
du numérique au Bénin. 
Cette innovation qui inter-
vient après des travaux de 
modernisation du réseau 
internet de Moov Africa sur 

toute l’étendue du territoire 
national, vise, selon Omar 
Nahli, DG Moov Africa 
Bénin, à faciliter la vie aux 
abonnés et à leur permettre 
de sécuriser leurs données 
en cas de perte de leur 
portable. Plus exactement 
avec, la e-SIM, il n’est plus 
nécessaire d’insérer une 
carte SIM physique dans un 
appareil pour effectuer des 
appels et se connecter au 
réseau mobile. La carte est 
directement intégrée et res-
pecte le même cycle de vie 
que les autres cartes SIM. 
Aussi, elle détient toutes 
les fonctionnalités de la 
carte SIM normale (Inter-
net, VAS, appels, forfaits 
pass bonus et autres, crédit 
secours, Moov money). 
Fier de cette nouvelle offre 
qui classe Moov Africa 
Bénin au rang des premiers 
GSM à intégrer la SIM vir-
tuelle parmi leurs offres, 
le Directeur Marketing et 

communication de Moov, 
Mostafa El Houti, a pré-
senté les autres avantages 
de la e-SIM. A l’en croire, 
la e-SIM offre la possibilité 

d’installation jusqu’à 10 e-
SIM selon la marque du té-
léphone ; d’utiliser simulta-
nément une SIM physique 
et une-e-SIM ; de ne plus 

retirer sa SIM locale pen-
dant un séjour à l’extérieur. 
«  Nous sommes très heu-
reux d’être les premiers à 
vous le proposer et nous es-

pérons que vous allez l’ado-
rer », a exprimé Mostafa El 
Houti.  La possibilité est, 
par ailleurs, donnée à ceux 
disposant déjà d’un numéro 
Moov Africa Bénin, de mi-
grer vers la SIM virtuelle si 
éventuellement la compati-
bilité de leur téléphone est 
avérée.  Ainsi, Moov Africa 
Bénin avec cette nouvelle 
offre, se positionne ample-
ment dans le numérique. Il 
est à noter qu’à l’occasion 
de ce lancement, plusieurs 
lots ont été distribués à des 
gagnants du jeu tombola or-
ganisé sur-place. Le premier 
est reparti avec un « iPhone 
14 Pro + une SIM virtuelle 
dotée d’un an de connexion 
illimitée. Le deuxième et le 
troisième du jeu tombola 
sont respectivement repartis 
avec un routeur 4 G+ avec 
2 mois de connexion illimi-
tée ; et 1 bon d’achat de 40 
mille FCFA.  

●● DG Moov Africa Bénin, Omar Nahli
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●● Eco-Une

Bénin Production industrielle 10,70% Trading economics
Bénin Inflation alimentaire  -6,30% Trading economics
Efficacité des pouvoirs publics -0,50 Trading economics
Emission de CO2 0,614 tonnes 

m é t r i q u e s 
par habitant

Banque mondiale (2014)

Référentiel
Indices Valeur Sources
Indice GINI 43,4% 2016
Indice de la compétitivité mondiale 3,5% 2016
Indice des prix à la consommation 
(IPC) 

100,50 points Statistiques mondiales 

Indice Bénin de la liberté humaine  7,32 Institut Fraser 2022

Indice de démocratie 5,74 points The Economist
Indice de développement humain 
(Idh) 

0,515 points PNUD 2018

Indice de liberté de presse 31,74 points Reporters Sans Frontières 2019
Indice de corruption 40 points Transparency international 2019
Climat des affaires 52.4 points Banque mondiale 2019
Indice de prospérité -2 rang Institut Legatum

Position du Bénin dans la sous-région

Indices Rang UEMOA Rang mondial Source 

Baromètres Bénin

Financement climatique

La BAD dévoile ses priorités clés 
La 77e assemblée générale des Nations unies a été l’occasion pour la Banque africaine de développement (Bad) de mener plusieurs échanges fructueux autour de ses 
priorités stratégiques. Ces points saillants tournent autour du financement climatique, la création d’emplois et l’insécurité alimentaire.

●● Félicienne HOUESSOU

La 77e session de 
l’Assemblée géné-
rale des Nations 

unies qui vient de s’achever 
à New York a été meublée 
entre autres par un appel 
urgent à accroître les finan-
cements pour atténuer les 
effets du changement cli-
matique et de l’insécurité 
alimentaire. La question 
du changement clima-
tique revêtait un caractère 
encore plus urgent en rai-
son de la prochaine confé-
rence des Nations unies 
sur le changement clima-
tique (COP27) qui doit se 
tenir à Sharm El-Sheikh, 
en Égypte, dans moins de 
deux mois. La COP27 ou 
« COP africaine », offre à 
l’Afrique une opportunité 
sans précédent de s’expri-
mer d’une seule voix pour 
demander à la communauté 
internationale de passer de 
la parole aux actes concrets 
en matière de financement 
de l’adaptation au change-
ment climatique et de l’atté-
nuation de ses effets. Ainsi, 
le changement climatique 
a été le thème central de 
nombreuses discussions 
auxquelles la Bad a parti-
cipé lors de l’Assemblée 
générale des Nations unies, 
notamment la nécessité de 
financements urgents pour 
les pays les plus exposés 
au changement climatique. 
L’action de la Banque à 
l’assemblée générale s’ins-
crivait dans le cadre de ses 
priorités stratégiques, dans 
un contexte où les pays afri-
cains, qu’elle soutient, sont 
confrontés aux effets per-
sistants de la pandémie de 
Covid-19, à la flambée des 
prix des denrées alimen-
taires et des carburants due 
à la guerre en Ukraine et au 
changement climatique.
Le président du Groupe 
de la Banque africaine de 

développement, Akinwumi 
Adesina, était à la tête de la 
délégation de la Banque et 
a pris part activement aux 
discussions qui ont abouti à 
une déclaration internatio-
nale visant à mettre fin à la 
malnutrition et aux retards 
de croissance des enfants. 
S’exprimant lors de la deu-
xième réunion ministérielle 
sur le climat et le dévelop-
pement, Akinwumi Ade-
sina a joint sa voix à celle 
de l’envoyé spécial du pré-
sident américain pour le cli-
mat, John Kerry, et à celle 
d’autres participants pour 
exhorter les pays dévelop-
pés à tenir les promesses 
qu’ils ont faites lors de la 
COP26 à Glasgow l’année 
dernière, et dans le cadre de 
l’accord de Paris de 2015. 
« Nous sommes en retard. 
Nous devons agir. J’en 
ai assez de dire la même 
chose trop souvent dans les 
mêmes réunions. Le statu 
quo est notre ennemi com-
mun. Il est temps d’agir », 
a déclaré John Kerry.  
Akinwumi Adesina a in-
sisté sur la nécessité d’une 
action urgente, lançant cet 
avertissement : « L’Afrique 
souffre, l’Afrique suffoque, 
et se trouve dans une grave 
détresse financière à cause 
d’une situation qu’elle n’a 
pas provoquée. Il doit y 
avoir un plus grand senti-
ment d’urgence, non pas 
dans les discours, mais dans 
l’action et la fourniture des 
ressources dont le continent 
a désespérément besoin ».

Une nouvelle initiative 
pour accroître la 

production d’énergie 
propre et fiable

Le Groupe de la Banque 
africaine de développement 
a rejoint le Conseil mon-
dial du leadership (Global 
Leadership Council) dans 

le cadre d’une nouvelle ini-
tiative visant à accroître la 
production d’énergie propre 
et fiable et à lutter contre le 
réchauffement climatique. 
En effet, le Conseil mon-
dial du leadership est com-
posé de leaders du monde 
entier, parmi lesquels le 
président de la Banque afri-
caine de développement, la 
secrétaire exécutive de la 
Convention-cadre des Na-
tions unies sur les change-
ments climatiques, Patricia 
Espinosa, l’administrateur 
du Programme des Nations 
unies pour le développe-
ment, Achim Steiner, le 
président de la Banque eu-
ropéenne d’investissement, 
Werner Hoyer, le Premier 
ministre norvégien Jonas 
Ghar et le président de la 
Fondation Rockefeller, 
Rajiv J. Shah, coprésident 
du Conseil. Le Conseil 
concentrera ses premiers 
efforts sur l’élimination des 
obstacles à une transition 
énergétique juste dans les 
pays en développement.
Alors que les pays en déve-
loppement ne sont actuelle-
ment responsables que de 25 
% des émissions mondiales 
de CO2, cette part pourrait 
atteindre 75 % d’ici 2050, 
selon une analyse publiée 
par l’Alliance. Les pays en 
développement ne reçoivent 
actuellement qu’une petite 
partie des financements 

destinés à développer les 
énergies propres, alors 
qu’ils comptent pour près 
de la moitié de la popula-
tion mondiale. L’assemblée 
générale a été une oppor-
tunité pour le Groupe de la 
Banque africaine de déve-
loppement de faire preuve 
d’un leadership particulier 
dans les efforts visant à éra-
diquer la faim, la malnutri-
tion et les retards de crois-
sance en Afrique. Dans le 
cadre du Groupe de dia-
logue présidentiel sur la nu-
trition, inspiré par la déci-
sion de l’Union africaine de 
faire de 2022 l’« Année de 
la nutrition », le président 
du Groupe de la Banque 
africaine de développe-
ment s’est joint aux prési-
dents africains pour signer 
un engagement historique 
visant à mettre fin au re-
tard de croissance chez les 
enfants. Selon le Rapport 
sur la nutrition mondiale 
- qui est considéré comme 
le rapport le plus complet 
sur la situation nutrition-
nelle à l’échelle mondiale 
- plus de 30 % des enfants 
en Afrique souffrent d’un 
retard de croissance. Le 
Groupe de dialogue est une 
initiative de la plateforme 
des leaders africains pour la 
nutrition de la Banque afri-
caine de développement, du 
gouvernement éthiopien et 
de Big Win, une organisa-

tion philanthropique. Outre 
l’Éthiopie, la plateforme 
compte parmi ses membres 
les chefs d’État de la Répu-
blique démocratique du 
Congo, de Madagascar, du 
Malawi, du Mozambique, 
du Niger, du Sénégal, de la 
Tanzanie et de l’Ouganda.

Production de 38 
millions de tonnes de 
denrées alimentaires 

La Facilité africaine de 
production alimentaire 
d’urgence de la Banque 
africaine de développe-
ment a occupé une place 
importante lors du Som-
met mondial sur la sécurité 
alimentaire. Le président 
sénégalais Macky Sall, 
président en exercice de 
l’Union africaine, a félicité 
la Banque pour le lance-
ment rapide de cette facilité 
de 1,5 milliard de dollars 
destinée à éviter une crise 
alimentaire imminente. Le 
programme facilite la pro-
duction de 38 millions de 
tonnes de denrées alimen-
taires, d’une valeur de 12 
milliards de dollars en seu-
lement deux ans. Dans le 
cadre du programme « Des 
emplois pour les jeunes en 
Afrique » (Jobs for Youth 
in Africa) du Groupe de la 
Banque africaine de déve-
loppement - qui vise à créer 
25 millions d’emplois d’ici 
à 2025 - et d’autres initia-
tives connexes, le président 
de la Banque a participé à 
une session de haut niveau 
pour discuter de l’initiative 
dénommée Accélérateur 
mondial pour l’emploi et 
la protection sociale pour 
des transitions justes (Glo-
bal Accelerator on Jobs 
and Social Protection for 
Just Transitions). Le secré-
taire général des Nations 
unies, António Guterres, a 
exhorté les gouvernements 

du monde entier à investir 
rapidement dans la créa-
tion d’emplois de qualité et 
dans la mise en place d’une 
protection sociale pour les 
personnes qui en sont dé-
pourvues. Il a demandé aux 
dirigeants de se concentrer 
sur des solutions concrètes 
pour mettre en œuvre l’ini-
tiative et a averti que « la 
voie de l’inaction mène à 
l’effondrement économique 
et à la catastrophe clima-
tique, à l’augmentation des 
inégalités et des troubles 
sociaux. Des milliards de 
personnes pourraient ainsi 
se retrouver piégées dans 
les cercles vicieux de la 
pauvreté et de la misère. »
Plusieurs dirigeants du 
monde entier ont égale-
ment pris la parole lors 
de la session, notamment 
Akinwumi Adesina, pré-
sident de la Banque afri-
caine de développement, 
Lazarus Chakwera, pré-
sident du Malawi, Jessica 
Alupo, vice-présidente de 
l’Ouganda, et Hala El-Said, 
ministre de la Planifica-
tion et du Développement 
économique de l’Égypte. 
« Nous devons restructu-
rer nos économies pour 
qu’elles soient productives 
grâce à l’éducation, aux in-
frastructures, à l’énergie et 
en nous assurant que nous 
avons des secteurs produc-
tifs qui peuvent exploiter 
les compétences des gens 
et les intégrer dans l’écono-
mie », a déclaré Akinwumi 
A. Adesina. Le directeur 
général de l’OMS, Tedros 
Adhanom Ghebreyesus, a 
félicité la Banque africaine 
de développement pour la 
création de la Fondation 
africaine pour la technolo-
gie pharmaceutique, qui, 
selon lui, « pourrait contri-
buer à façonner le marché 
des produits pharmaceu-
tiques ».
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●● Eco-Message

Initiation gratuite à la bourse
La Direction de l’Antenne nationale du Bénin de la Bourse Régionale 
des Valeurs Mobilières (ANB BRVM) informe le public qu’elle orga-
nise une formation pour vulgariser la Bourse et développer la culture 
boursière au Bénin.
Thème de la formation : « Initiation à la bourse et aux valeurs mobi-
lières »

Modules de formation
-MODULE 1 : Introduction à la bourse et au marché financier ;
-MODULE 2 : Initiation au marché des actions ;
-MODULE 3 : Initiation au marché des obligations.
Pour une meilleure assimilation des enseignements dispensés, les 
participants sont invités à suivre la totalité des modules proposés, et 
dans l’ordre indiqué.
Lieu de la formation : Antenne Nationale du Bénin sise dans l’enceinte 
de la Chambre de Commerce et d’Industrie du Bénin (CCIB) à Cotonou.
Effectif par formation : 15 à 20 personnes par session et par module.
La participation aux formations est gratuite.
Les participants à chaque session de formation seront soumis, après 
chaque module, à un contrôle de connaissance (test d’évaluation) 
neutre et transparent. Une attestation sera délivrée aux participants à 
la fin de la formation
Inscription gratuite tous les jours ouvrables à l’antenne natio-
nale du Bénin sise à la CCIB
Pour tout renseignement, contacter le 21 31 21 26 / 21 31 21 39
NB : la formation se déroulera simultanément dans tous les pays 
de l’espace UEMOA

COMMUNIQUE DE L’ANTENNE  NATIONALE DU BENIN DE LA BRVM Toute l’économie nationale, sous-régio-
nale, africaine et internationale dans un 
seul quotidien.
Le tout premier quotidien économique 
béninois : L’économiste.
L’économiste, c’est des informations 
économiques, bancaires, financières et 
boursières du Bénin et d’ailleurs traitées  
et des dossiers  réalisés  pour le dévelop-
pement économique et social du conti-
nent africain.
L’économiste, c’est des chiffres clés de 
l’économie béninoise, les tendances 
boursières avec la Bourse régionale des 
valeurs mobilières (BRVM), l’actualité 
économique, financière en temps réel.

 L’économiste, le journal 
des décideurs

Avis très important

Elections législatives de janvier 2023

Le Médiateur de la République invite à la paix
Dans le cadre des élections législatives de janvier 2023, dans sa mission de paix et 
de cohésion sociale, le Médiateur de la République invite à la paix. 

Liens économiques avec l’Afrique

La Chine va établir un centre de 
compensation pour le yuan à Maurice 
 

L’infrastructure de 
compensation per-
mettra le règlement 

des factures d'importation 
et d'exportation, en utili-
sant directement le yuan 
chinois et la roupie mauri-
cienne. 
La Chine et l’Île Maurice 
s’apprêtent à signer un 
accord portant sur l’éta-
blissement d’un centre de 
compensation pour le yuan 
chinois à Port-Louis pour 
faciliter le règlement des 
transactions en utilisant les 
monnaies des deux pays 
et renforcer les liens éco-
nomiques et commerciaux 
entre l’empire du Milieu et 
l’Afrique.
Selon une information 
rapportée par l’agence de 
presse chinoise Xinhua, 
ce centre de compensation 
devrait être mis en place, 
d’ici fin 2022. En atten-
dant, Pékin et Port-Louis 
signeront dans les quelques 
semaines à venir un accord 
d’échange de devises et 
lanceront un projet pilote 
pour mettre en œuvre le 
China International Pay-
ments System (CIPS), un 

système de paiement 
interbancaire transfronta-
lier qui offre des services 
de compensation et de rè-
glement à ses participants 
pour les paiements et les 
échanges transfrontaliers 
en yuan.
Le président du Conseil 
économique Afrique-
Europe-Asie (CECOA-
FREA), Kwang Poon, a 
précisé que le centre de 
compensation permettra 
notamment le règlement 
des factures d'importa-
tion et d'exportation en 
utilisant directement le 
yuan chinois et la roupie 
mauricienne.
« Aujourd'hui, si vous 
importez de Chine, les 
factures sont libellées 

en dollar américain et non 
en renminbi. De même, si 
vous exportez vers la Chine, 
vous facturez en dollar US 
ou en euro mais pas en rou-
pie mauricienne. Avec la 
mise en service du centre de 
compensation, ces transferts 
transfrontaliers pourront être 
effectués sans utiliser de mon-
naies intermédiaires », a-t-il 
expliqué. Selon lui, l’Île Mau-
rice est bien placée pour jouer 
le rôle d'intermédiaire entre 
l'Afrique et la Chine, d’autant 
plus que ce pays est reconnu 
comme l’un des rares centres 
financiers internationaux qui 
respectent les 40 recomman-
dations du Groupe d'action 
financière sur le blanchiment 
des capitaux (GAFI). 

Ecofin
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Finance

Afreximbank lance officiellement son service 
de paiement international dénommé AfPAY

 

Les banques africaines sont confrontées à plu-
sieurs difficultés concernant le commerce inter-
national. Une situation qui est due au manque 

de correspondants bancaires internationaux pouvant 
leur en faciliter l’accès. Pour répondre à cette situation, 
Afreximbank a créé son propre système de paiement. 
La Banque africaine d’import-export (Afreximbank) a 

lancé officiellement son service de paiement commercial, dénommé AfPAY, jeudi 29 sep-
tembre dernier. L’information a été rendue publique par l’institution via un communiqué 
de presse publié sur son site internet.  Le système AfPAY vise à permettre aux institutions 
financières africaines identifiées et à leurs clients de pouvoir régler leurs opérations dans 
le commerce international via un compte courant logé à Afreximbank. « Afreximbank 
a développé ce produit spécifiquement pour répondre aux défis bancaires auxquels sont 
confrontées les économies africaines, en raison du retrait de nombreuses banques interna-
tionales du continent - retrait imputable à des exigences réglementaires et de conformité 
strictes, ainsi qu'aux coûts », explique la note d’information. Cette initiative d’Afrexim-
bank intervient environ cinq mois après l’annonce de la britannique Standard Chartered 
Bank de se retirer complètement de cinq marchés africains, en l’occurrence le Came-
roun, la Gambie, la Sierra Leone, le Zimbabwe et l’Angola. La Banque a aussi annoncé 
des cessions partielles d'activité en Côte d'Ivoire et en Tanzanie. En 2016, le déficit de 
financement du commerce sur le continent, favorisé par le retrait des banques internatio-
nales, était estimé à plus de 120 milliards de dollars. Pour Afreximbank, cette réduction 
des lignes commerciales a persisté au fil des ans et « a fermé l'accès de nos institutions 
financières au reste du monde ». En conséquence, l'incapacité des banques à participer 
aux transactions commerciales risque d’entraîner une réduction de la croissance des éco-
nomies africaines et une augmentation de la pauvreté.

Formation

L’UA propose des cours en ligne sur le sport pour le développement
 

Financé par le gouvernement allemand, le projet Sport et développement en Afrique soutient 
l’UA pour atteindre ses objectifs d’inclusion. Dans le cadre de ce partenariat, l'organisation 
panafricaine veut former des professionnels pour mettre en œuvre cette ambition. Le Conseil 

du sport de l'Union africaine (AUSC) a lancé deux formations en ligne sur le sport pour le dévelop-
pement (S4D). Les cours sont ouverts aux animateurs menant des activités sportives à l’instar des 
enseignants, des travailleurs sociaux et des entraîneurs. Aucune connaissance préalable en S4D n'est 
requise. Les cours sont lancés dans le cadre du projet régional Sport et développement en Afrique 
(S4DA) commandé par le gouvernement allemand. L’objectif est de promouvoir l'accès à un conte-
nu d'apprentissage de qualité, tout en diffusant l'approche S4D. Le premier cours est introductif. Il 
explore les sujets qui peuvent être abordés par le biais du S4D, comme la façon de structurer une 
session de S4D et l'impact que le S4D peut avoir sur les individus et la communauté.. Le deuxième 
cours porte sur la sûreté dans le sport. Il aborde la signification de la sûreté, les différents types de 
préjudice, la manière de traiter les problèmes de sûreté, ainsi que les rôles et responsabilités des ani-
mateurs S4D. Les cours en anglais et en français sont gratuits et disponibles sur atingi, la plateforme 
d'apprentissage numérique du gouvernement allemand en Afrique. Après avoir suivi les cours, les 
participants recevront un certificat d’aptitude.

●● Eco-Inter

1,9488 euro, de 1,7797 
euro pour le sans-plomb 
95 et de 1,7392 euro pour 
le sans-plomb 95-E10. La 
remise financée par l’Etat 
sur les carburants et instau-
rée en avril est passée de 18 
centimes à 30 centimes par 
litre le 1er septembre, pour 
deux mois, et sera ensuite 
minorée à 10 centimes en 
novembre-décembre.
.

20 minutes 

France

Les prix de l’essence repartent à la hausse 

Ecofin du 03 Octobre 2022

 

Mauvaise nouvelle 
pour le pouvoir 
d’achat. A la 

baisse depuis un mois, les 
prix moyens des carburants 
routiers sont repartis à la 
hausse la semaine dernière, 
selon des chiffres arrêtés 
vendredi et communiqués 
lundi par le ministère de la 
Transition écologique. Les 
prix à la pompe n’avaient 
plus augmenté depuis fin 
août. Ces prix tiennent 
compte du relèvement de 
la ristourne de l’Etat ap-
pliquée depuis le 1er sep-
tembre, à hauteur de 30 cen-
times par litre en métropole 
continentale.  En station-
service, le prix moyen du 
gazole s’affichait à 1,6956 
euro le litre la semaine der-
nière, soit une hausse de 
3,6 centimes par rapport à 
la semaine précédente. Le 
supercarburant sans plomb 
95-E10 a lui augmenté de 
3 centimes, à 1,5185 euro 
le litre, contre 1,4876 euro 

la semaine précédente. La 
hausse a été moins marquée 
pour le supercarburant sans 
plomb 95 qui se vendait en 
station-service à un prix 
moyen de 1,5737 euro, soit 
2,6 centimes de plus par 
rapport à la semaine pré-
cédente. Ces niveaux sont 
toutefois loin d’atteindre 
les prix des carburants à 
la fin août, juste avant le 
relèvement de la ristourne 
de l’Etat : à cette époque, 
le prix du gazole était de 

Côte d’Ivoire

Le kilogramme de cacao coûtera 900 Fcfa durant la campagne principale 2022/2023
 

En Côte d’Ivoire la filière cacao joue un rôle socio-
économique important fournissant jusqu’à 40 % 
des recettes d’exportation. Face à la mauvaise 

conjoncture mondiale, les producteurs bénéficient d’un 
coup de pouce des autorités pour la nouvelle campagne 
2022/2023. En Côte d’Ivoire, le prix d’achat du kilo-
gramme de cacao auprès des producteurs a été fixé à 900 
francs CFA pour le compte de la saison principale de la campagne 2022/2023 qui a débuté 
le 1er octobre. L’annonce a été faite le 30 septembre dernier, par Tiémoko Meyliet Koné 
(photo), vice-président du pays en marge de la 8ème édition des Journées nationales du 
cacao et du chocolat (JNCC). Ce tarif affiche une augmentation de 75 francs CFA par 
rapport au montant en vigueur au cours de la même période de l’année précédente. Il 
s’inscrit en outre dans le cadre de la volonté de l’exécutif de s’assurer que les produc-
teurs perçoivent 60 % du prix CAF (Coût, assurance, fret). « L’une des priorités pour 
garantir la durabilité de l’économie cacaoyère est d’assurer une rémunération décente aux 
producteurs par une meilleure redistribution de la valeur globale générée », explique M. 
Koné. Cette revalorisation du prix de la fève devrait contribuer à encourager l’appareil 
productif dans un contexte marqué par une inflation et une hausse des prix des engrais 
qui risquent d’entraîner une baisse de l’utilisation de l’intrant par les exploitants. En 
effet, les producteurs de cacao ne bénéficient que de 6 % des 100 milliards $ par an que 
génèrent les ventes dans la chaîne de valeur mondiale du cacao et du chocolat.   Selon les 
projections, le volume de la récolte principale 2022/2023 est attendu à 1,65 million de 
tonnes. En Côte d’Ivoire, la filière cacao fournit des moyens de subsistance pour près de 
6 millions de personnes.

Inflation 

« Ça va coûter plus cher d’offrir des jouets à ses enfants »
« Tout va coûter plus 

cher » pour ces fêtes 
de fin d’année. Invité 

de BFMTV, ce dimanche, 
Michel-Edouard Leclerc a 
prévenu que l’inflation aura 
des répercussions sur le 
Noël 2022 des consomma-
teurs. « Ça va coûter plus 
cher d’offrir des jouets à ses 
enfants », a affirmé le pré-
sident du comité stratégique 
des centres E.Leclerc. Une 
telle situation de hausse des 
prix généralisée contraint 
les consommateurs à faire 
des choix. « Certains 
consommateurs vont faire 
des arbitrages en mangeant 
des pâtes premier prix (….) 
pour offrir à leur enfant un 
beau jouet », juge Michel-
Edouard Leclerc.
Chocolat et confiseries ven-
dus sans marge

Les jouets sont touchés 
de plein fouet par l’infla-
tion car la plupart d’entre 
eux sont fabriqués par de 
grandes multinationales, et 
font l’objet de licences. Le 
coût des transports compte 
pour une grande partie de 
l’inflation dans les rayons 
de jouets. Mais le respon-
sable indique que toutes 
les hausses ne seront pas 
répercutées. « Il y a des 
tas de produits où on ne va 

pas prendre nos marges », 
a indiqué Michel-Edouard 
Leclerc. Le chocolat et 
les confiseries devraient 
ainsi échapper à une forte 
hausse. Le président du co-
mité stratégique des centres 
E.Leclerc ne se veut pas 
rassurant sur les prochains 
mois. Selon lui, nous subis-
sons une « vraie inflation 
durable ». La hausse des 
prix pourrait se poursuivre 
sur un an.

 20 Minutes 

France

L’inflation ralentit en septembre à 5,6 %
 

L’inflation s’essouf-
flerait-elle dans sa 
course effrénée ? La 

hausse des prix à la consom-
mation en France a ralenti en 
septembre, à 5,6 % sur un an, 
contre 5,9 % en août, selon 
les données provisoires pu-
bliées vendredi par l’Insee. 
Ce recul de l’inflation est 
dû au « ralentissement » de 
la hausse des prix de l’éner-
gie et des services, explique 
l’Institut national de la statis-

tique dans un communiqué, 
tandis que la progression des 
prix de l’alimentation s’accé-
lère et que celle des produits 
manufacturés se poursuit à 
un rythme proche du mois 
précédent.
Les prix de l’énergie reculent
Sur un mois, les prix à la 
consommation se replient 
de 0,5 %, après +0,5 % en 
août. « Pour le troisième 
mois consécutif » les prix 
de l’énergie ont reculé « 

dans le sillage des prix des 
produits pétroliers ». La 
progression sur un an est de 
17,8 %, contre +22,7 % en 
août. La baisse saisonnière 
des prix de certains services 
liés au tourisme a été « plus 
marquée » que l’an passé, 
note l’Insee concernant leur 
évolution mensuelle. Sur un 
an, la hausse des prix des 
services ralentit, à +3,2 % en 
septembre contre +3,9 % le 
mois précédent.
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●● Eco-Bourse

BOA CAPITAL SECURITIES

Siège  BOA Benin, 
Boulevard de France

Tel : (229) 
21315343/64182121

Carré 211 St Michel 

immeuble SGI-Bénin 01 BP 

4546  Cotonou. 

Tél : (229) 21 31 15 41 

21 31 15 71 

AFRICABOURSE
Avenue Steinmetz Face 

Immeuble Air Gabon 01 BP 
6002 COTONOU BENIN 
Tél : (229) 21 31 88 35 / 

21 31 88 36 

Carré 211 St Michel 

immeuble SGI-Bénin 01 BP 

4546  Cotonou. 

Tél : (229) 21 31 15 41 

21 31 15 71 

AFRICABOURSE
Avenue Steinmetz Face 

Immeuble Air Gabon 01 BP 
6002 COTONOU BENIN 
Tél : (229) 21 31 88 35 / 

21 31 88 36 

 Boulevard Saint Michel
Immeuble Agence BIIC Dantokpa
01 BP. 7700 Cotonou
Tél. +229 21324875
Tél. +229 21324876

sgibfs@biic-financialservices.com

Société de gestion et d’intermédiation
BIIC Financial Services

BRVM 10 162,35

Variation Jour -0,77 %

Variation annuelle 5,76 %

BRVM Composite 203,11

Variation Jour -1,08 %

Variation annuelle 0,41 %

BULLETIN OFFICIEL DE 
LA COTE

N° 189 lundi 3 octobre 2022 Site : www.brvm.org

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 6 113 937 890 063 -1,08 %

Volume échangé (Actions & Droits) 603 198 70,12 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 413 827 572 -49,17 %

Nombre de titres transigés 43 4,88 %

Nombre de titres en hausse 10 11,11 %

Nombre de titres en baisse 18 -5,26 %

Nombre de titres inchangés 15 15,38 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 8 491 029 273 800 -0,03 %

Volume échangé 1 403 -98,35 %

Valeur transigée (FCFA) 13 841 055 -98,41 %

Nombre de titres transigés 8 -50,00 %

Nombre de titres en hausse 2 -66,67 %

Nombre de titres en baisse 0

Nombre de titres inchangés 6 -40,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SICOR CI (SICC) 6 425 7,44 % 25,49 %

BANK OF AFRICA SENEGAL (BOAS) 2 540 5,18 % 8,09 %

BERNABE CI (BNBC) 2 245 4,91 % 3,22 %

SUCRIVOIRE (SCRC) 1 100 3,77 % 14,58 %

BANK OF AFRICA ML (BOAM) 1 600 3,23 % 7,74 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

PALM CI (PALC) 10 175 -7,46 % 45,57 %

CORIS BANK INTERNATIONAL (CBIBF) 8 320 -7,14 % -20,76 %

CIE CI (CIEC) 2 045 -7,05 % 7,92 %

ONATEL BF (ONTBF) 3 850 -5,52 % -2,41 %

TOTAL SN (TTLS) 2 285 -4,99 % 15,70 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 12 102,82 -0,72 % -6,62 % 2 967 12 575 965 26,03

BRVM - SERVICES PUBLICS 4 464,91 -1,29 % 3,58 % 10 089 108 124 255 9,21

BRVM - FINANCES 15 76,97 -0,52 % -0,21 % 514 336 127 171 427 7,52

BRVM - TRANSPORT 2 440,75 -0,27 % -29,15 % 66 119 465 7,07

BRVM - AGRICULTURE 5 303,68 -3,55 % 24,81 % 46 323 103 721 665 5,92

BRVM - DISTRIBUTION 7 369,92 -1,51 % -9,21 % 29 331 61 998 425 28,24

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 1 752,11 2,16 % 94,52 % 86 116 370 17,05

BRVM - PETITES CAPITALISATIONS - - - - - - -

INDICES SECTORIELS 

Définitions
Volume moyen annuel par  séance 
             

Valeur moyenne annuelle par séance
       

Ratio moyen de liquidité 
Ratio moyen de satisfaction   
                  

Ratio moyen de tendance 
Ratio moyen de couverture                  

= Volume annuel échangé / nombre de séances
= Valeur annuelle échangée / nombre de séances
= Moyenne des ratios de liquidité (Titres échangés / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de satisfaction (Titres échangés / Volume des ordres d'achat)
= Moyenne des ratios de tendance (Volume des ordres d'achat / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de couverture (Volume des ordres de vente / Volume des ordres d'achat) 

Taux moyen de rotation 
               

PER moyen du marché 
                  

Taux de rendement moyen
           

Taux de rentabilité moyen 
       

Prime de risque du marché         

= moyenne des taux de rotation des actions cotées (volume transigé/capi flottante)
= moyenne des PER des actions cotées ayant un PER positif
= moyenne des taux de rendement des actions cotées ayant distribué un dividende
= moyenne des taux de rentabilité des actions cotées
= (1 / le PER moyen du marché) - le taux de référence actuel des emprunts d'Etat 

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

PER moyen du marché 8,00

Taux de rendement moyen du marché 7,34

Taux de rentabilité moyen du marché 7,20

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 107

Volume moyen annuel par séance 1 055 946,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 759 824 573,73

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

Ratio moyen de liquidité 6,61

Ratio moyen de satisfaction 26,74

Ratio moyen de tendance 404,82

Ratio moyen de couverture 24,70

Taux de rotation moyen du marché 0,06

Prime de risque du marché 6,60

Nombre de SGI participantes 26

BRVM - BOURSE REGIONALE DES VALEURS MOBILIERES
BRVM - Société Anonyme au capital de 3.062.040.000 CFA - RC : CI - ABJ - 1997 - B - 208435 - CC : 9819725 - E

Siège Social : Abidjan - CÔTE D'IVOIRE. Adresse : 18,Rue Joseph ANOMA (Rue des Banques) - Abidjan
Tél : +225 20 32 66 85 / 86, Fax : +225 20 32 66 84, Mail : brvm@brvm.org, Site Web : www.brvm.org
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●● Eco-Message
Jours du marché Dantokpa 

"

D R

C. Kpédjo

Départements Lieux Noms Jours

Alibori Malanville Malanville dimanche

Ségbana Ségbana dimanche

Bérébouaye Bérébouaye samedi

Malanville Malanville samedi

Karimama Karimama vendredi

Matéri Matéri jeudi

Tanguiéta Tanguiéta lundi

Cobly Cobly mercredi

Gaouga Gaouga mardi

Kassoua Kassoua mardi

Mono Grand-Popo Grand-Popo mardi

Agoué Agoué mercredi

Zou Djalloukou Djalloukou dimanche

Massi Massi dimanche

Agouna Agouna mardi

Ikèmo n Ikèmon mercredi

Les marchés locaux qui s’animent  par huitaine
Borgou Gogounou Gogounou dimanche

Bembéréké Bembéréké jeudi

Kalalé Kalalé jeudi

Tchaourou Tchaourou lundi

Tchikandou Tchikandou mardi

Fô-Bouré Fô-Bouré mercredi

Sokka Sokka mercredi

Parakou Azeke samedi

N’Dali N’Dali samedi

Dunkassa Dunkassa vendredi

Collines Ouèdèmè Ouèdèmè dimanche

Ouessè Ouessè jeudi

Gobada Gobada lundi

Savè Savè lundi

Tchetti Tchetti lundi

Glazoué Glazoué mercredi

Lahotan Lahotan mercredi

Donga Bénin Bénin jeudi

Tokotoko Tokotoko lundi

Prix des produits hydrocarbures et gaz

Produits Unité de mesure Prix (en 
FCfa)

Essence 1l 600

Pétrole 1L 851

Gasoil 1L 668

Mélange 1L 615

Gaz domestique 6kg (petite bouteille) 4770

12,5kg (moyenne bouteille) 9900

18kg (grande bouteille) 14.300

Huile à moteur (essence) Bidon (1L) 2.900

Bidon (4L) 9.590

Huile à moteur (diésel) Bidon de 4Littres 10.535

Huile à moteur (Atf boîte 
automatique)

2littres 6.320

Huile à moteur (à pont EP 90) 2Littres 6.130

Huile à moteur en vrac 1Littre 2.265

Huile à moteur diesel 1Littre 2.165

Huile à 2 temps en vrac 1L 1.635

Graisse 0,400g 2.940

Eau distillée 1,5L 850

Eau de refroidissement Bidon (1,5L) 1.600

Bidon (5L) 5.000

Electrolyte 5L 4.000

E140 en vrac 1L 2.175

E140 camion et 4X4 Bidon de 2L 6.295

Source : Station « JNP» Mardi 04 Octobre 2022

Prix des produits de première nécessité 
appliqués dans les marchés

produits Unité de mesure Prix (en FCfa)

Maïs Tongolo 250

Mil Tongolo 350/400

Gari ordinaire Tongolo 350

Gari fin Tongolo 400

Haricot rouge Tongolo 650

Haricot blanc Tongolo 700/800

Arachide décort. Gros grains Tongolo 800

Piment vert (gbataki) Tongolo 500

Tomate fraiche Grand Panier 40.000/50.000

Oignon  p m g Panier (40) 1500/2000/3000

Farine de cossette d’igname Tongolo 1000

Sésame qualité supérieure Tongolo 1000

Sel marin local Tongolo 350

Sel marin importé Tongolo 350

Sucre en morceau Paquet 600

Sucre en poudre 1kg 500

Riz ordinaire Tongolo Entre 500 et 900

Huile d’arachide locale 1litre 1400

Huile végétale importée 1litre 1700

Huile rouge locale 1,5litre 1000

Igname ordinaire Tas 3500

Igname à piler Tas 4500

Savon palmida 1pain 200

Lait concentré sucré BB et autres  250g 400/500

Lait concentré sucré Jago Plus d’1kg 1200

Lait concentré non sucré Peak 250g 450

Sardine à huile 250g 500

Couscous Sipa 500g (en sachet) 850

Spaghetti Matanti 250g/500g (en sachet) 300/450

Coquillette Maman et autres 250g/500g (en sachet) 300/450

Concentré de tomate 150g/250g/1kg 125/275/450/1900

Banane Régime Entre 3000 et 4000

Œuf Plateau 2400/2600
Source : Quotidien l’Economiste du Bénin, fait le 04/10/ 2022

Octobre 2022

Vendredi 7 Octobre 2022

Mardi 11 Octobre 2022

Samedi 15 Octobre 2022

Mercredi 19 Octobre 2022

Dimanche 23 Octobre 2022

Jeudi 27 Octobre 2022

Lundi 31 Octobre 2022

Devises 
étrangères

Franc CFA 

(1Xof)
Dollar (USD) 652,73

Euro 655,95

Livre Sterling 
(GBP - Grande 
Bretagne) 

775,87

Naira (NGN - 
Nigeria) 

1,57

Cedi (GHS - 
Ghana)

80,69

Rand (ZAR – 
Afrique du Sud)

38,18

Yen (JPY) 4,7

Yuan (CNY) 97,15

Rouble russe 
(RUB)

10,44

Franc Suisse 
(CHF)

665,26

Franc Guinéen 
(GNF)

0,07

Roupie indienne 
(INR)

8,2

Droits de tirage 
spéciaux (FMI)

856,57

Or (XAU) 1131857,00

Argent (XAG) 12480,68

Taux de change 

Cours des matières Premières  Mardi 04 Octobre 2022
Matière première Mois  Dernier Var. Var.% Heure

Or

XAU/USD

Argent

Cuivre

Platine

Palladium
Pétrole brut WTI

Pétrole Brent

Gaz naturel
Fioul
Essence RBOB
Gasoil Londres
Aluminium
Zinc

Nickel
Cuivre

Blé américain
Riz Paddy
Maïs américain
Soja américain
Huile de Soja 
américaine
Farine de soja
Coton américain
Cacao américain
Café US C
Café de Londres
Sucre américain
Jus d’orange
Bétail
Porc

Bovins d’engraissement
Bois de construction

Avoine

Quelques pharmacies à Cotonou 

20:30:32

20:30:32

20:30:32

20:30:23

20:30:09

20:24:40

20:30:32

20:30:31

20:30:32
20:30:31
20:30:31
20:30:31
19:21:50
19:29:05

19:28:59

19:30:00

20:19:01

20:20:03
20:20:08
20:19:56

20:19:56

20:20:03
20:20:03
19:29:00
19:30:05
18:30:04
18:59:00

20:00:02
20:04:57
20:04:56
20:05:06

20:17:10

20:19:45

+0,30%

+0,16%

+2,60%

+0,90%

-0,67%

+3,93%

+2,83%

+2,29%

+3,58%
-0,43%
+1,57%
+3,47%
+1,72%

+3,35%

-2,01%

+0,67%

+5,94%

+2,79%
+3,51%
+0,61%

-0,79%

+0,87%
+3,80%
+1,17%
+5,32%
+2,76%

+2,71%
+4,85%
+0,85%
+3,23%
+0,47%
+0,01%

+2,81%

Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022

Juill 2022

Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juin 2022
Juin 2022
Juin 2022
Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022

Juin 2022
Juin 2022
Août 2022
Juill 2022

1.813,66

1.814,84

21,547

4,2127

924,45

1.993,03

111,70

114,11
7,937

3,9043
4,0201

1.095,50
2.836,00
3.606,50

26.715,00

9.292,00

1.247,50

17,855
808,40

1.656,12

83,13

412,85
150,72

2.498,00
225,28

2.088,00
19,69

175,15
133,20
104,00

167,30

769,80

626,10

+5,46

+2,86

+0,546

+0,0377

-6,25

+75,33

+3,07

+2,56
+0,274

-0,0169
+0,0623

+36,75
+48,00

+117,00

-547,00

+61,50

+70,00

+0,485
+27,40
+10,12

-0,66

+3,55
+5,52

+29,00
+11,38
+56,00

+0,52

+8,10
+1,13
+3,25

+0,77

+0,10

+17,10

Matière première Mois  Dernier Var. Var.% Heure

Or Août 2022 1.731,95 -10,35 -0,59% 21:17:03

XAU/USD 1.733,77 -8,57 -0,49% 21:17:32

Argent Sept 2022 19,067 -0,169 -0,88% 21:17:11

Cuivre Sept 2022 3,4242 -0,0978 -2,78% 21:17:32

Platine Oct 2022 857,90 -24,90 -2,82% 21:17:32

Palladium Sept 2022 2.137,50 -19,10 -0,89% 21:17:01

Pétrole brut WTI Août 2022 103,61 -1,18 -1,13% 21:17:32

Pétrole Brent Sept 2022 106,57 -0,45 -0,42% 21:17:32

Gaz naturel Août 2022 6,429 +0,395 +6,55% 21:17:14

Fioul Août 2022 3,7730 +0,1001 +2,73% 21:17:28

Essence RBOB Août 2022 3,4612 +0,0141 +0,41% 21:17:28

Gasoil Londres Août 2022 1.123,00 +49,50 +4,61% 21:17:26

Aluminium 2.380,00 -72,00 -2,94% 19:25:38

Zinc 3.049,50 -32,00 -1,04% 19:27:17

Nickel 21.880,00 +132,50 +0,61% 19:55:12

Cuivre 7.611,00 -179,00 -2,30% 19:30:02

Blé américain Sept 2022 855,30 -35,70 -4,01% 20:20:06

Riz Paddy Sept 2022 16,532 +0,077 +0,47% 20:20:06

Maïs américain Sept 2022 635,00 +1,75 +0,28% 20:19:59

Soja américain Août 2022 1.519,12 +6,12 +0,40% 20:19:57

Huile de Soja américaine Déc 2022 61,28 +0,79 +1,31% 20:19:56

Farine de soja Déc 2022 400,10 -3,60 -0,89% 20:20:06

Coton américain Déc 2022 94,88 -0,75 -0,78% 20:20:01

Cacao américain Sept 2022 2.378,00 +60,00 +2,59% 19:29:00

Café US C Sept 2022 212,92 -7,53 -3,42% 19:30:04

Café de Londres Sept 2022 1.968,00 -2,00 -0,10% 18:30:07

Sucre américain Oct 2022 18,92 -0,10 -0,53% 18:59:00

Jus d’orange Sept 2022 164,18 +0,63 +0,39% 20:00:07

Bétail Août 2022 136,30 +2,35 +1,75% 20:04:59

Porc Juill 2022 113,18 +0,32 +0,29% 20:04:57

Bovins d’engraissement Août 2022 174,96 +2,48 +1,44% 20:05:04

Bois de construction Juill 2022 663,00 +4,00 +0,61% 20:39:44

Avoine 486,10 +1,90 +0,39% 20:19:17
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●● Eco-Message
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Cette journée sera relativement calme, marquée 
surtout par la nécessité de remettre de l'ordre dans 

vos finances, d'accumuler des biens et de préparer matériellement 
votre avenir. Evitez cependant de lâcher la proie pour l'ombre 
et d'hypothéquer le présent sous le prétexte d'assurer vos vieux 
jours.

Votre esprit sera principalement axé sur le gain. En 
effet, cet aspect de Pluton, qui a trait aux biens et à la fortune, 
favorisera un renouveau d'appétit pour la richesse et la posses-
sion. Votre flair pour les bonnes affaires, petites ou grandes, se 
développera et s'affinera. Vous saurez apprécier avec lucidité les 
possibilités de bénéfices dans le domaine de la spéculation et des 
opérations boursières ou commerciales.

Votre équilibre budgétaire sera protégé par Sa-
turne. Un coup de chance incroyable est d'ail-

leurs possible. Si vous faites partie des heureux élus qui ont droit 
à une bonne surprise, restez quand même prudent : placez cet 
argent au lieu de le dépenser.

La réussite matérielle fera partie des dons 
que vous prodiguera aujourd'hui Mars. Vous 

pourriez emporter une excellente affaire financière ou gagner une 
somme conséquente à un jeu de hasard ; n'oubliez pas de consul-
ter votre nombre de chance.

La planète Saturne en bel aspect vous permettra de 
vous sentir bien dans votre peau et de connaître la 
joie de vivre. Il faudra pourtant vous garder d'une 

certaine euphorie et d'un optimisme béat, qui pourraient vous pous-
ser au laisser-aller. Vous devrez surtout résister à l'impulsion de 
dépenser, d'acheter des quantités de choses qui ne se révéleront 
pas indispensables. Prenez note de cet avertissement de Benjamin 
Franklin : "Si vous achetez ce qui est superflu, vous vendrez bien-
tôt ce qui est nécessaire".

Vous aurez la possibilité de réaliser des transactions financières 
profitables, et vous entendrez profiter de cette 
possibilité au lieu de ne penser qu'à faire la fête. 
Vous serez aussi en mesure de régler aujourd'hui 

une affaire litigieuse qui traînait depuis longtemps.

Balance

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poissons 

Si vous vous laissez aller à de folles dépenses, 
vous serez aussitôt dans une impasse. Astrei-

gnez-vous à faire des économies et à gérer votre budget 
avec rigueur. Vous allez bientôt traverser une période de 
vaches maigres.

Soyez tout particulièrement prudent au-
jourd'hui en ce qui concerne le domaine 

financier, où votre jugement ne sera pas toujours excellent. 
Evitez d'engager des sommes trop importantes par rapport 
à vos moyens dans des affaires dont vous n'êtes pas abso-
lument sûr de l'issue. Vigilance également dans le domaine 
immobilier : un contrat peut ne pas être très net et laisser la 
porte ouverte à d'épineux problèmes juridiques.

Mercure en cette configuration va vous 
souffler d'excellentes idées pour améliorer votre niveau 
de vie ou pour rentabiliser vos économies. Prenez rendez-
vous avec votre banquier ; vous pourrez alors, grâce à ses 
conseils, tirer un bon parti de vos intuitions. Pluton pourra 
vous valoir une bonne surprise ; mais il vous faudra réagir 
rapidement pour profiter de l'occasion qui s'offrira à vous.

Mettez à présent de l'ordre dans vos affaires 
pécuniaires et faites vos comptes de manière 

à ne pas être pris ensuite au dépourvu. Une petite rentrée 
financière n'est pas impossible aujourd'hui. Mais ne vous 
lancez pas aussitôt dans des dépenses inutiles, faites plutôt 
fructifier vos fonds !

Journée délicate financièrement. Faites le dos rond et at-
tendez en espérant des jours meilleurs, qui ne 
sauraient tarder. Ne vous laissez pas entraîner 
par votre impatience, car vos coups de tête vous 

feraient tomber dans le vide.

Un petit voyage serait agréable actuellement et il vous 
détendrait tout en vous permettant de réaliser 
l'un de vos buts. Attention cependant de ne pas 

vider votre compte en banque ! Pour une fois, prenez les 
conseils de professionnels avisés, d'amis discrets, voire de 
votre bien-aimé... Les affaires d'argent sont délicates de nos 
jours !

Bélier

Cancer 

Lion 

Gémeaux 

Taureau 

Vierge 

Journal spécialisé d’information d’analyse et d’investigation 
économique, financière  et boursière Edité par l’Agence de 

Communication ‘’CHEZ VOUS’’
N° 0997 MISP / DC / SG / DAI / SCC du 25 / 10 / 2007
Sikèkodji zone résidentielle,  2ème  rue à droite en quittant le 

carrefour Marina pour la Mairie de Cotonou, carré N°83
Email : leconomistbenin1@gmail.com 

Site : www.leconomistebenin.com

Directeur Général
Léonard DOSSOU

(00229) 95 429 626 / 97 096 417

Assistant du Directeur Général 
Calixte ADIYETON

(66 232 545)
Secrétaire caissière 

Ella Viviane HOUEHOMEGAN (97 14 85 43)

Raoul Gandaho
(Correspondant Ouémé Plateau)
Mouhamed Bouhari SAÏDOU 

 (Br. Borgou/Alibori)
Jules Daniel Mahuto

(Correspondant Zou-colline)
 Modeste COCO (Consultant) 
Représentant de l’Economiste  du 
Bénin en Europe, Bureau de Paris:

Franck Vial, correspondant France 
de  l’Economiste  du Bénin

Tel +330671790990
Mail : eco.benin.paris@gmail.com

Directrice commerciale
Rigel BATCHO

(69190880)

Graphiste
Gisèle NOUDAÏKPON

(62323855)

Directeur de publication
   Jules AFFODJI 

Rédacteur en chef 
Calixte ADIYETON

(66 232 545)

 Secrétaire de rédaction 
Abdul Wahab ADO

(66656265)

Rédacteurs

Nestor DEHOUINDJI
Félicienne HOUESSOU

(96 92 43 46)
Bidossessi WANOU

(67 20 33 27)
Sylvestre TCHOMAKOU

Hubert DOSSOU
Falco Vignon 

DATE       EVENEMENTS LIEUX ORGANISATEURS/CONTACTS
Rendez-vous technologique et collaboratif 
(Gitex Global) 

Salon international des innovations et solutions 
pour le secteur parfumerie-cosmétiques

Salon International des Acteurs 
Economiques Madagascar

8e sommet international de l'innovation dans 
la finance

Sommet Finance en commun 2022

6e Conférence des Ministres Africains 
Chargés de l'Etat Civil

Rendez-vous international de la tech

Foire commerciale internationale

Foire commerciale intra-africaine

Sommet des start-up émergentes 
Afrique-Europe

10-14 octobre 2022

12-13 octobre 2022

13-16 octobre 2022

19 octobre 2022

19-20 octobre 2022

24-28 Octobre 2022

1er au 4 novembre 
2022

5-13 novembre 2022

21-27 novembre 
2023

28-29 novembre 
2022

Dubaï, Emirats 
Arabes Unis

France

+ 261 34 33 796 15 / 
+ 261 34 28 612 40

Syndey, 
Australie

Abidjan, Côte 
d’Ivoire
A d d i s - A b e b a , 
Éthiopie

Lisbonne

Maurice
(+ 230) 270 1450 / 
(+ 230) 5806 8848

Abidjan, Côte 
d’Ivoire

Paris

https://gitex.com/

https://www.cosmetic-360.com/

federationcci@gmail.com / commercial@siae-mada-
gascar.com

fintechsummit.com.au

https://www.afdb.org/fr/news-and-events/events/
3e-edition-du-sommet-finance-en-commun-52844

+251 115 443461 / belayt@un.org

websummit.com

dependencepromo194@gmail.com

https://www.intrafricantradefair.com/

emergingvalley.co
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●● Eco-Une
Institutions internationales

Banque mondiale et FMI en Assemblées annuelles du 10 au 16 octobre
Les Assemblées annuelles 2022 du Fonds monétaire international (FMI) et du Groupe de la Banque mondiale se tiendront en présentiel du lundi 10 octobre au dimanche 
16 octobre aux sièges des deux institutions, à Washington. Ce rendez-vous, va réunir des acteurs du secteur public (banques centrales, ministères des finances et du déve-
loppement, parlementaires) et du secteur privé, des représentants d’organisations de la société civile, experts issus des milieux universitaires autour d’importants dossiers.

●● Abdul Wahab ADO 

Conjoncture écono-
mique mondiale, 
lutte contre la 

pauvreté, développement 
économique, efficacité de 
l’aide, Croissance inclu-
sive ; crises alimentaires et 
énergétiques ; Éducation; 
Climat etc. Ce sont les su-
jets que divers dirigeants 
du secteur public (banques 
centrales, ministères des 
finances et du développe-
ment, parlementaires) et 
du secteur privé, représen-
tants d’organisations de 
la société civile, experts 
issus des milieux univer-
sitaires vont débattre lors 
des Assemblées annuelles 
des Conseils des gouver-
neurs du Fonds monétaire 
international (FMI) et du 
Groupe de la Banque. Cet 
événement donne égale-
ment lieu à toute une série 
de manifestations (sémi-
naires, zooms régionaux, 
conférences de presse...) 
autour de sujets liés à l’éco-
nomie mondiale, au déve-
loppement international et 
au système financier. A ces 
assises qui se dérouleront 
autour du thème Comment 
unir les forces pour affron-
ter les défis d’un monde 
incertain ? Dirigeants, ex-
perts et militants vont ré-
fléchir ensemble à la meil-
leure manière de répondre 
aux nouvelles menaces 
auxquelles sont confron-

tés les pays en développe-
ment. Les participants vont 
échanger également sur la 
COVID-19, la guerre en 
Ukraine, l’inflation et les 
pénuries alimentaires, qui 
sont des sujets brulants de 
l’actualité.  Le président du 
Groupe de la Banque mon-
diale se penchera sur cette 
crise du développement 
et les actions nécessaires 
pour y faire face. David 
Malpass s’adressera aux 
représentants des médias 
internationaux couvrant les 
Assemblées annuelles 2022 
du Fonds monétaire inter-
national et du Groupe de la 
Banque mondiale.

Des séminaires de 
haut niveau prévus

Les participants à ces  As-
semblées annuelles 2022 
auront droit à des Sémi-
naires de haut, niveau. Un 
séminaire du FMI sur la : 
Restructuration de la dette 
: pourquoi trop peu et trop 
tard sera organisé avec des  
Panélistes et a pour Modé-
rateur : Martin Wolf.  Martin 
Wolf est commentateur éco-
nomique en chef au Finan-
cial Times de Londres. Il a 
reçu le CBE (commandant 
de l'Empire britannique) en 
2000 « pour ses services au 
journalisme financier ». M. 
Wolf est membre honoraire 
du Nuffield College d'Ox-
ford, membre honoraire 
du Corpus Christi College 
de l'Université d'Oxford, 
membre honoraire de l'Ins-

titut de politique écono-
mique d'Oxford (Oxonia) 
et professeur honoraire de 
l'Université de Nottingham. 
Il est membre du forum lors 
de la réunion annuelle du 
Forum économique mon-
dial de Davos depuis 1999. 
Il a été nommé docteur ès 
lettres, honoris causa, par 
l'Université de Nottingham 
en juillet 2006. Il a été 
nommé docteur ès sciences 
(économie) de la London 
School of Economics en dé-
cembre 2006. Ses publica-
tions les plus récentes sont 
Why Globalization Works 
et Fixing Global Finance.
Un point de presse du 
FMI sur les Perspectives 
de l'économie mondiale 
(WEO) ; La flambée des 

prix de l'énergie en Europe 
au lendemain de la guerre 
: comment soutenir les 
personnes vulnérables et 
accélérer la transition loin 
des combustibles fossiles 
; Rapport sur la stabilité 
financière dans le monde 
(GFSR) ; Différentiels sala-
riaux public-privé entre les 
pays et dans le temps : quels 
sont les effets macroécono-
miques des chocs salariaux 
gouvernementaux ? Sont 
entre autres des sujets qui 
seront abordés avec les diri-
geants. 
Un panel de haut niveau 
sur le développement des 
capacités : Renforcer la 
résilience pour aujourd'hui 
et demain. Pour cette dis-
cussion de grande facture, 
les communicateurs sont : 
Timothy NJ Antoine, Gou-
verneur, Banque centrale 
des Caraïbes orientales ; 
Gita Gopinath, première 
directrice générale adjointe, 
FMI et John Rwangombwa, 
Gouverneur, Banque natio-
nale du Rwanda.  

Bref aperçu du FMI
Le Fonds monétaire inter-
national (FMI) est une ins-
titution internationale qui 
regroupe actuellement 187 
pays, soit la plupart des 
pays du monde. Créée en 
1944, le Fonds monétaire 
international (FMI) est 
gouverné par ses 187 Etats 
membres. Ses principales 

missions sont de veiller à 
la stabilité financière, de 
faciliter le commerce inter-
national et de faire reculer 
la pauvreté dans le monde. 
Le FMI a été mis sur les 
fonts baptismaux lors de 
la conférence de Bretton 
Woods, aux Etats-Unis.

Bref aperçu du 
groupe de la Banque 

Mondiale 
La Banque mondiale est 
créée en 1944, et s'est élar-
gie pour passer d'une seule 
institution à un groupe de 
cinq organismes de déve-
loppement étroitement 
liés entre eux. Le groupe 
de la BM a pour mission 
de soutenir le processus 
de reconstruction et de 
développement d'après-
guerre (d'où son nom), 
la Banque internationale 
pour la reconstruction et le 
développement (BIRD) a 
désormais pour mandat de 
réduire la pauvreté dans le 
monde au côté de son insti-
tution affiliée, l'Association 
internationale de dévelop-
pement (IDA), et les autres 
membres du Groupe de la 
Banque mondiale, la Socié-
té financière internationale 
(IFC), l'Agence multilaté-
rale de garantie des inves-
tissements (MIGA) et le 
Centre international pour 
le règlement des différends 
relatifs aux investissements 
(CIRDI). Les sièges des 
deux institutions, sont à 
Washington aux USA.

●● DG FMI Kristalina Georgieva
●● Le président du Groupe de la Banque 

mondiale, David Malpass 

Monnaie 

Kim Kardashian mise à l’amende pour avoir promu une cryptomonnaie 
 
Le gendarme de Wall Street lui tappe sur les doigts. Kim Kardashian a accepté de payer 1,26 million de dollars pour avoir fait l’éloge d’une cryptomonnaie sur son compte 
Instagram sans mentionner qu’elle était payée pour le faire, a annoncé lundi la SEC. Une plainte plainte avait été déposée par des investisseurs contre la star de téléréalité, 
mais aussi contre le boxeur Floyd Mayweather et le basketteur Paul Pierce.

L’autorité accuse Kim 
Kardashian d’avoir 
fait la publicité d’un 

actif en cryptomonnaies, les 
jetons EMAX, vendus sur 
EthereumMax, en omettant 
d’indiquer qu’elle avait été 
rémunérée 250.000 dollars 
par la plateforme pour cette 
opération. L’amende com-
prend une pénalité de 1 mil-
lion de dollars ainsi qu’un 
redressement de 260.000 
dollars qui représente la 
somme touchée par Kim 
Kardashian et des intérêts. 
L’ex-épouse du rappeur Ka-
nye West, qui a accepté de 
coopérer avec la SEC, s’est 
également engagée à ne pas 

faire la promotion d’actifs 
en cryptomonnaies pendant 
trois ans.
Soupçons d’opération 
« pump and dump »

Dans le message incriminé 
qu’elle avait publié en juin 
2021, elle écrivait, tout en 
lettres capitales : « Vous ai-
mez les cryptos ??? Ce n’est 
pas un conseil financier 
mais je partage avec vous 
ce que mes amis viennent 
de me dire sur le jeton Ethe-
reumMax ! »
Les autorités soupçonnent 
les créateurs de cette cryp-
tomonnaie d’avoir mis au 
point une opération « pump 

and dump », une pratique 
qui consiste faire mon-
ter artificiellement le prix 
d’une cryptomonnaie grâce 
au buzz Internet, puis à tout 
vendre au plus haut, provo-
quant un crash qui ruine les 
petits investisseurs ayant 
pris le train en marche trop 
tard.
« Cette affaire rappelle 
que lorsque des célébrités 
ou des influenceurs pro-
meuvent des opportunités 
d’investissement, dont des 
actifs en cryptomonnaies, 
cela ne veut pas dire que 
ces produits d’investisse-
ment sont bons pour tous 
les investisseurs », a dé-

claré dans un communiqué 
Gary Gensler, le patron de 
la SEC.
Fortune de 1,8 milliard 

de dollars
Selon Forbes, la fortune 
personnelle de Kim Kar-
dashian s’élève à 1,8 mil-
liard de dollars. Elle compte 
331 millions d’abonnés sur 
Instagram. Déjà présente 
dans l’univers du maquil-
lage et des sous-vêtements 
sculptants, elle a lancé 
début septembre avec Jay 
Simmons la société de capi-
tal-investissement SKKY 
Partners.
D’autres célébrités ont été 

épinglées dans le passé par 
les autorités américaines 
pour avoir fait la promo-
tion illégale de cryptomon-
naies, dont le boxeur Floyd 
Mayweather, la star du rap 
DJ Khaled, l’acteur Steven 
Seagal ou encore le rappeur 
T.I.
Le marché des devises vir-
tuelles, régulièrement cri-
tiqué pour être un univers 
aux pratiques parfois dou-
teuses faute de réglemen-
tations claires et établies, 
subit depuis plusieurs mois 
une chute vertigineuse, les 
investisseurs se montrant 
frileux face à des actifs vo-
latils jugés à risque.

Cet « hiver de la crypto » 
intervient au moment où 
les régulateurs américains 
cherchent à renforcer la 
pression sur plusieurs ac-
teurs du secteur. Début août, 
le département du Trésor a 
ainsi imposé des sanctions 
financières à l’encontre du 
« mélangeur de cryptomon-
naies » Tornado Cash, ac-
cusé d’avoir été utilisé pour 
blanchir plus de 7 milliards 
de dollars de monnaie vir-
tuelle depuis 2019, y com-
pris en lien avec la Corée du 
Nord.

20 minutes 
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●● Eco-Une
Vente à la sauvette

La rentabilité au prix des risques 
Les vendeurs de rue qui ne disposent pas de magasin pour se stabiliser s'observent, 
de nos jours un peu partout dans nos différentes villes mais en particulier à Cotonou. 
Cette activité, bien que rentable, n'est pas sans conséquences.

●● Maribelle 

EKAGNON(Stagiaire) 

Les ruelles, les carre-
fours et surtout les 
endroits d'emplace-

ments  de feux tricolores sont 
toujours jalonnés de ces per-
sonnes, qui pour vendre leurs 
produits, se positionnent au 
bord des voies afin de les pré-
senter aux usagers. De jour 
en jour, le nombre de ces per-
sonnes qui s’adonnent à cette 
activité de vente à la sauvette 
se multiplie et l'on remarque 
aussi bien les femmes que 
des enfants. ADJIGNON 
HODONOU Dénis, anthro-
pologue, chercheur à l'uni-
versité d'Abomey-Calavi 
(UAC) définit la vente à 
la sauvette comme << une 
activité que mènent des per-
sonnes aux bords des voies 
ou sur la voie publique (…) 
>>. Selon lui, c'est des ven-
deurs de petites marchan-
dises qui se mettent au bord 
des voies pour vendre leurs 
produits aux motocyclistes 
ou aux conducteurs de taxi ou 
de voitures. Cette pratique se 
fait dans le but de satisfaire 
leurs besoins. Quant à Éloge 
OGOUWALÉ, enseignant 
à l'UAC et coordinateur des 
codes de fort volontariat, 
entrepreneuriat et dévelop-
pement, la vente à la sauvette 
est beaucoup plus perçue 
comme de la débrouillardise. 
À en croire ses propos, << les 
articles que les gens vendent 
au bord de la voie ne leur 
appartiennent souvent pas. 
Ils vont chez les grossistes 
qui les leurs confient et c'est 
quand ils finissent la journée 
qu'ils vont payer maintenant 
pour prendre leurs bénéfices 
>>. Cette activité est béné-
fique autant pour les prati-
quants que pour les usagers 
de la route. En effet, parlant 
des avantages, il faut noter 
que c'est une activité pure-
ment lucrative qui permet 
à ceux qui la pratiquent de 
se faire de l'argent afin de 
subvenir à leurs besoins. 
Mesmin AKÈTE, vendeur 
d'essence à Agla a témoigné 
en ces termes : << la vente 
à la sauvette est une activité 
rentable pour nous autres 
puisque ça nous permet de 
satisfaire nos besoins. Par 
jour, je vends 5 bidons d'es-
sence qui s'élèvent à 26000f 
alors que le bidon contient 
25 à 26 litres donc sur 1 bi-
don, nous gagnons comme 
bénéfice 10.000f >>. Pour 
confirmer les témoignages 
de Mesmin AKÈTE, le pro-
fesseur Éloge OGOUWALÉ 
nous fait part des résultats 
de ses recherches sur les 
bénéfices des vendeurs à la 

sauvette. Selon lui, ce que 
chacun gagne varie en fonc-
tion du produit qu'il vend. << 
Déjà quatre mois en arrière, 
les gens étaient à 5000f ou 
6000f. C'était au moment de 
la crise. Maintenant, je ne 
sais plus exactement com-
ment ça se passe. Au cours 
de mes enquêtes, il y a deux 
personnes dont une femme 
qui disaient qu'elles se re-
trouvent avec plus de 7000f 
par jour >>, indique l'ensei-
gnant. Des usagers de la route 
témoignent aussi de l’intérêt 
qu'ils ont pour les produits 
vendus à la sauvette. C'est 
l'exemple de Cyrille ABIO-
LA, comptable de profession 
qui affirme : << les vendeurs 
ambulants nous apportent 
beaucoup. Ils sont très utiles 
pour les usagers de la route. 
Que l'Etat recasse un peu et 
qu'on y mette de l'ordre. Ain-
si cela leur facilitera la tâche 
>>, suggère-t-il. Évoluant 
sur la même longueur d'onde, 
l'enseignant chercheur ADJI-
GNON HODONOU confie 
que << ces vendeurs nous 
rendent service puisqu'on les 
voit au bord des voies avec 
des sachets d'eaux, de petites 
marchandises et même des 
cache-nez surtout en cette 
période de crise sanitaire >>. 
Les avantages sont énormes, 
certes, statistiquement, ce 
n'est pas encore suffisant 
pour dire que c'est déjà très 
bien au regard des risques 
auxquels vendeurs sont 
exposés. Des essais de solu-
tions s'imposent pour l'amé-
lioration de cette activité afin 
de réduire le taux de risques. 

Les risques sont 
énormes 

S'exposer au soleil du matin 
jusqu'au soir, les accidents 
de circulation chronique, sai-
sie des marchandises par les 
autorités… Ce sont autant 
de risques que guettent les 
vendeurs à la sauvette. Par-
tant des expériences de ces 
vendeurs, les témoignages de 
Mesmin AKÈTE : Vendeur 
d'essence à Agla en dit long 
: << Les agents de la police 
viennent nous chasser des 
voies et parfois même em-
portent nos bidons d'essence. 
J'ai été victime de cet acte où 

les agents ont emporté deux 
de mes bidons d'essence qui 
coûtent 19.000f alors que je 
dois vendre afin de payer pe-
tit à petit ceux chez qui nous 
les prenons >>, se remémore-
t-il. L'enseignant chercheur 
ADJIGNON HODONOU 
Dénis affirme que << Les 
accidents de circulation sont 
courants vu que les différents 
changements au niveau des 
feux tricolores qui passent 
d'une couleur à l'autre surtout 
quand ils passent au vert. Ce 
qui pourrait être dangereux 
au vendeur dans le sens où 
il se fait ramasser. Comme 
risque, les clients peuvent 
prendre quelques choses de 
faux >>. Kouassi ANANI 
Éric, Couturier au bord des 
voies à Godomey échan-
geur nous parle aussi de son 
expérience. << Nous étions 
au stade de l'amitié quand le 
gouvernement a décidé de 
nous faire déguerpir de là; 
c'est ainsi que nous sommes 
venus ici à Godomey échan-
geur. Nous n'avons pas de 
soutien. C'est ce travail qui 
permet de nourrir ma famille. 
Je suis père de 03 enfants; 2 
filles et 1 garçon et je dois 
donc les nourrir >>. Même si 
la vente à la sauvette expose 
les pratiquants à des risques, 
elle reste une activité qui dis-
pose d'énormes avantages et 
surtout que certains en pro-
fitent pour échapper au chô-
mage.
Approches de solutions
Vu que plusieurs personnes 
se plaignent de jour en jour 
du taux élevé de chômage 
dans notre pays, il ne serait 
pas raisonnable de se baser 
sur les risques de ce métier 
de vente à la sauvette pour 
l'enterrer définitivement. Sur 
ce, il serait mieux, comme 
nous le dit l'enseignant cher-
cheur ADJIGNON HODO-
NOU Dénis, de faire en sorte 
que cette activité << soit 
dans de bonnes conditions 
de manière réglementée >>, 
afin d'éviter les accidents de 
circulation. Il a le soutien 
d’Éloge OGOUWALÉ qui 
pense, à son tour, qu'il peut 
<< avoir une réorganisation 
de cette activité pour rendre 
le système conforme à la lé-
gislation>>.

Crise alimentaire mondiale 

Est-ce le retour du protectionnisme ?
 
En ces temps de crise alimentaire sur fond inflationniste et de remous géopolitiques, 
l’humanité assiste impuissamment à des restrictions  d'exportation de céréales et 
d'engrais pour s'assurer que la production locale sert d’abord les consommateurs 
locaux. Cette tendance protectionniste, qui remet en cause la solidarité internatio-
nale, agace les experts et semble fragiliser l’économie mondiale.
 
●● Issa SIKITI DA SILVA

 

Le Fonds monétaire 
international (FMI), 
qui tire la sonnette 

d’alarme sur cette pratique, 
vient de révéler que près 
de 30 pays, généralement 
exportateurs de denrées ali-
mentaires, ont opté pour le 
protectionnisme face à la 
crise alimentaire, en met-
tant en place des restrictions 
d’exportation d'aliments et 
d'engrais, afin de garantir 
la disponibilité alimentaire 
intérieure.
 
Parmi les pays qui ont impo-
sé des restrictions figurent, 
entre autres, la Russie, le 
Ghana, la Turquie, le Ko-
weït, l’Inde, l’Algérie, la 
Tunisie, la Biélorussie et 
l’Indonésie.
Les restrictions à l'exporta-
tion ont aggravé une mau-
vaise situation, contribuant 
à la pénurie alimentaire et à 
la hausse des prix des den-
rées alimentaires, déplore la 
Banque mondiale, qui ajoute 
que ces mesures ont entrainé 
la hausse des prix estimée, 
respectivement, à 12,3%, 9% 
et 8,9% des produits tels que 
le riz, le blé et les fruits.
 
Tendance inquiétante

 

La propagation des res-
trictions commerciales 
est inquiétante car elle af-
fecte l'approvisionnement 
international en denrées 
alimentaires, a souligné 
le FMI dans un rapport 
rédigé par une quinzaine 
d’experts, et publié le 20 
septembre 2022.
Le rapport, intitulé en an-
glais « Tackling the Glo-
bal Food Crisis: Impact, 
Policy Response, and the 
Role of the IMF », affirme 
que de telles restrictions 
créent une plus grande in-
certitude et une volatilité 
du marché, et pourraient 
conduire à des mesures de 
rétorsion.
Lorsqu’on tient compte 
des perturbations des 

transports, on constate que 
les politiques commerciales 
restrictives ont contribué 
à une baisse importante 
du commerce mondial de 
biens en 2022, indique le 
FMI, précisant toutefois 
que l'expérience de 1973 
et 2008 suggère clairement 
que les barrières commer-
ciales sont généralement 
inefficaces pour stabiliser 
les prix intérieurs.
A en croire Alvaro Espitia, 
Nadia Rocha et Michele 
Ruta, trois experts de la 
Banque mondiale, conti-
nuer sur la voie de poli-
tiques commerciales non 
coopératives amplifierait le 
choc et aggraverait l'infla-
tion mondiale des prix ali-
mentaires.

Mondial féminin de basket 

Les Américaines championnes du monde pour la quatrième fois
Et de quatre ! Les 

Américaines ont pul-
vérisé la Chine sa-

medi à Sydney (83-61) pour 
s’adjuger un quatrième titre 
mondial de suite et s’instal-
ler encore un peu plus haut 
et plus seules au sommet du 
basket. Les États-Unis, qui 
comptent désormais onze 
titres mondiaux (en 19 édi-
tions), n’ont plus perdu un 
match dans la compétition 
depuis la demi-finale 2006 
contre la Russie (défaite 
75-68), alignant ensuite 30 
victoires de rang. Egalement 
victorieuses des sept derniers 
titres olympiques, les Amé-
ricaines ne sont plus qu’à 
un sacre mondial du record 
de l’URSS, qui en a gagné 
cinq d’affilée entre 1959 et 
1975. « Team USA » a sur-
volé la compétition avec la 
meilleure attaque (92,5 pts 
par match en moyenne), la 
meilleure défense (55 pts) 

et en ayant remporté ses 
huit matchs par un écart 
moyen de 40 points.
La Chine a bien résisté
La Chine, qui décroche sa 
première médaille inter-
nationale depuis l’argent, 
déjà, au Mondial-1994, 
est l’équipe qui lui a le 
mieux résisté. Battues de 
14 points en poules, les 
Chinoises de la pivot Li 
Yueru (19 pts) ont tenu sa-
medi pendant la première 
période, achevée avec tout 
de même 10 points de re-
tard grâce à un trois points 
au buzzer de la mi-temps 
de l’ailière Jin Weina. 
Malgré le soutien incondi-
tionnel de l’écrasante ma-
jorité des quelque 15.000 
spectateurs du Superdome 
de Sydney, où vit une 
importante communauté 
chinoise, elles ont ensuite 
été distancées petit à petit 
par la classe d’A’ja Wilson 

(19 pts).
A’ja Wilson, Breanna 
Stewart, Kelsey Plum
L’intérieure, probablement 
la meilleure joueuse du 
monde, MVP de la compé-
tition après avoir été celle 
de la saison de WNBA, a 
été bien épaulée par sa ca-
pitaine Breanna Stewart (9 
pts, 6 rebonds et 6 passes). 
C’est par exemple elle qui 
a décoché une flèche der-
rière l’arc dans le deuxième 
quart-temps pour permettre 
à son équipe de reprendre 
de l’air (33-26) alors que 
les Chinoises étaient reve-
nues à quatre longueurs. Et 
si Alyssa Thomas a bien été 
muselée, les Américaines 
ont pu compter sur l’apport 
de l’arrière Chelsea Gray 
(10 pts, 8 passes décisives) 
et de la meneuse rempla-
çante Kelsey Plum (17 pts). 
Leur règne ne semble pas 
près de s’arrêter.
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